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inferieure du phenomene phvsico-chimique statistique ä notre
echelle; c'est, semble-t-il, l'ultime constante precise accessible

ä nos mesures; eile nous apparait done comme une borne sur

laquelle on aurait inscrit: « Physico-chimie tu n'iras pas plus
loin»1.

Au delä de cette borne tout est mystere et indetermination
et l'on se demande meme si dans cet au delä, on est encore en

droit de parier, d'espace, de temps, de matiere puisque ces

notions ont perdu toute signification experimentale precise. En
d'autres mots, au dedans du domaine d'indetermination defini

par la constante de Planck, nous serions tentes de dire que
l'espace, le temps, la matiere, le present, le passe, l'avenir,
la simultaneity, etc. n'existent plus (du moins au sens

physique que nous attribuons ä ces notions), de sorte que tout
le determinisme physico-chimique qui les accompagne ne
serait qu'une apparence statistique ä notre echelle. II devient
alors tres tentant de loger dans ce domaine d'indetermination
l'origine des notions de vie et de pensee qui semblent presider
ä revolution des organismes vivants.

De telles vues sont evidemment tres hardies et sont pour
l'heure du domaine de la metaphysique, mais ä notre epoque
les reves d'aujourd'hui deviennent parfois, plus rapidement
qu'on ne le suppose, les realites de demain.

P. Balavoine. — Formule pour Vevaluation du degre alcoolique
des eaux-de-oie.

Dans une liqueur la relation entre les poids specifiques
s'exprime par la formule de Tabarie:

Sr So — Se - 1

(S/ poids specifique du distillat ramene au volume primitif)
(Se » » » residu de distillation ramene au residu

primitif)
(Sa — » » de la liqueur elie-meme)

1 Le mot physico-chimie est employe dans son sens le plus large;
c'est-ä-dire l'ensemble des phenomenes physiques et chimiques ä
notre echelle et dont l'interpretation ne fait intervenir en derniere
analyse que les seules notions de nombre, d'espace, de temps, de
matiere, telles que l'observation ou l'experience macroscopique nous
ont permis de les definir.
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En posant:

1000 Sr Pr soit poids en gr d'un litre du distillat
1000 Sc Pe » » » » » » du residu
1000 Sa Pa » » » » » » de liqueur

on a:
Pr Pa — Pe 4- 104 (1)

La determination pycnometrique est assez delicate et minu-
tieuse. Soit pour en verifier les resultats soit pour utiliser les

appareils pese-alcool qui donnent les valeurs en degres alcoo-

liques, il y aurait avantage a disposer d'une formule plus simple
et plus pratique.

Si on exprime graphiquement la relation existant entre les

degres alcooliques et les poids specifiques correspondants, on

remarque que la courbe obtenue affecte sensiblement la forme
d'une parabole pour les % d'alcool compris entre 30 et 70.

Au-dessous de 30 et au-dessus de 70 la courbe s'en ecarte
notablement. La formule cherchee ne sera done valable que pour
des liqueurs d'un titre alcoolique de 30 ä 70%, ce qui est

precisement le cas habituel. Cette courbe parabolique etant
de la forme generale y2 2px + q, j'ai calcule experimentale-
ment les deux constantes p et q et j'ai obtenu p 2,6,

q — 891, d'oü
D2 5,2(10 000 — P) — 891

(D degre alcoolique en cm3 dans 100 cm3)

(P poids en grammes d'un litre)
et

51 100 — D2

Substituant (2) dans (1) et calculant d'autre part

Pe 3,87 E + 104

(oü E gr d'extrait dans 1 litre), j'obtiens:

51 100 — D* 51 100 — D"
— — 3,87 E — 104 + 104

5,2

puis:
K K + 20E • (3)
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Or, dans les liqueurs envisagees (eaux-de-vie, etc.), E, soit la
quantite d'extrait, est tres petit par rapport a Dr et Da; je
peux simplifier l'expression (3) et l'ecrire:

D, Da + ^ (i)

Telle est la formule proposee, qui donne de tres bons resultats
en accord avec l'experience, ä 1/10 % pres, ce qui est tres süffisant.
U reste entendu qu'elle n'est valable que pour les liqueurs
alcooliques de 30 it 70% d'alcool et ne contenant guere plus de

10 gr d'extrait, sirop, etc., par litre.

Seance du 21 mai 1931.

H. Decker. — Quelques precisions sur la synthese de Bichler
et Napieralsky et son importance pour les syntheses d'alcaloides.

Quoique la premiere synthese d'un produit organique naturel
— de l'uree par Wöhler — remonte ä plus de cent ans, les

syntheses de produits plus compliques comme les alcaloides

n'ont guere pu etre entreprises avant que la theorie de structure
de Kekule n'eüt donne Vinstrument theorique pour comprendre
leur constitution. Depuis, la grande epoque des syntheses orga-
niques commenca par la synthese de l'alizarine de Graebe (1868).

Aujourd'hui nous savons qu'environ le quart des alcaloides

connus contiennent le noyau de l'isoquinoleine. Mais c'est
seulement apres qu'on a connu cette substance mere que dans

la huitieme decade du siecle passe la constitution de la
papaverine a ete etablie comme derive de la a-benzyl-isoquinoleine.
Mais les methodes synthetiques pour pouvoir se lancer k reproduce

ces corps in vitro manquaient encore.
1893. Bichler et Napieralsky1 ont indique la methode

(formule I) qui ouvrait la voie ä une synthese generale de ces

alcaloides, mais ce n'est qu'en 1909 que Kropp et Decker 2 ont

1 Berichte, vol. 26, p. 1903 (1893;.
2 Berichte, vol. 42, p. 1184 (1909).
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